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EDITORIA 


Le mois dernier s'est produit dans Nova un événement rare dans l'univers 
Marvel : la disparition d'un personnage, et non des moindres, puisqu'il 
empoisonnait l'existence de notre Tisseur préféré, l'Araignée, depuis plus de 
trente ans ! 

Avant qu'il devienne Dr Octopus (puisque c'est donc de lui qu'il s'agit !), Otto | 
Octavius avait entamé une brillante carrière de chercheur. Il avait mis au 
point un harnais thoracique muni de quatre tentacules qui lui permettaient 
de manipuler des substances radioactives à distance. Mais un accident de 
laboratoire avait causé son irradiation, et le harnais s'était soudé à sa peau 
Octavius, découvrant qu'il pouvait actionner les tentacules mentalement, 
avait alors réalisé les bénéfices qu'il était en mesure de retirer de cette 
faculté. Sa vie bascula : sous le nom de Dr Octopus, il entreprit de dominer 
la pègre de New York, ce qui lui valut très vite d'affronter les justiciers de la 
ville. C'est plus particulièrement l'Araignée qui croisa sa route à de 
nombreuses reprises et devint sa bête noire, l'homme à abattre. Il faut dire 
que les manoeuvres d'Octopus ne risquaient guère d'attirer la sympathie du 
héros : ainsi par exemple, lors d'un affrontement avec l'Araignée, il 
provoqua indirectement la mort du capitaine de police George Stacy, père 
de Gwen, dont Peter Parker était amoureux ; puis le criminel voulut épouser 
May Parker afin d'acquérir une installation nucléaire située sur une île dont 
May avait hérité... La haine d'Octopus était paradoxalement attisée par les 
valeurs que représentait l'Araignée et qu'il partageait au fond de lui : les 
troubles de la personnalité que sa transformation avait entraînés laissaient 
parfois en effet la place à une lucidité bienveillante, voire une certaine admi- 
ration, envers le justicier. Ce sentiment se manifestait d'autant plus 
qu'Octopus éprouvait une tendresse réelle pour May Parker, et qu'il avait 
pris conscience de l'importance du bonheur de Peter dans sa vie. 

Cette double volonté de préserver May et de conserver un adversaire digne 
de lui a récemment incité Octopus à voler au secours de l'Araignée, victime 
du Hibou et du Vautour. Ce dernier lui avait en effet inoculé un poison 
mortel, et Octopus s'était juré de tirer le héros de cette impasse. Il venait 
juste d'y parvenir grâce à un antidote lorsque l'un des protagonistes du 
conflit, l'inquiétant Kaine, était intervenu. Pour des motifs encore obscurs, il 
lui fallait supprimer Octopus.. et le criminel tomba. 

Le mystère s'est depuis épaissi : personne, l'Araignée y compris, ne 
connaît l'assassin d'Octopus, et nul ne peut en expliquer les motiva- 
tions. Mais le héros a juré de l'arrêter, en hommage à son sauveur... 
Afin de clore (définitivement ?!) le chapitre qui a vu la fin d'Octopus, 
nous vous proposons dans ce numéro les trois 
épisodes de la série limitée “Funeral for an 
Octopus”, qui s'ouvrent sur un testament pour le 
moins curieux... Octopus manipule-t-il encore son 
entourage, où fait-il lui-même l'objet d'un plus 
large enjeu ? Est-ce vraiment le “Terminus pour 
Octopus” ? La réalité est, comme souvent, bien 
moins simple qu'il n'y paraît ! 

En août, action et rythme assurés avec un numéro 
spécial en l'honneur (anniversaire oblige !) du borgne 4 
le plus percutant du siècle ! L'été va être chaud ! 
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LE CGD-SORF 
Où LA VOILE 
ED) LIBERTE... 


Une planche pour flotter, une voile pour glisser sur l'eau. Que pouvait-on 
inventer de plus simple pour affronter la mer ! En 1969, un Californien, Hoyle 
Schweitzer, crée la planche à voile, qui, après un démarrage assez lent, 
“explose” en France en 1976. La totalité ou presque des clubs de voile recen- 
sés en France possèdent aujourd'hui une section “wind-surf”. Véritable phéno- 
mène de société, la planche a dépassé le stade de loisir pour devenir un sport 
à part entière, avec ses spécialités. 


AU DEBUT... PATIENCE ET TENACITE 


Cramponné à son wishbone, une bôme en arc de cercle contournant la voile, 
le planchiste dirige son wind-surf en orientant ou en contournant la voile Les 


f 
pl 
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pieds dans l’eau, il évolue à quelques centaines de mètres de la plage, toujours à 
moins d'un mille des côtes. Concentré, car la moindre faute se traduit par un bain 
forcé, il règle en permanence la position de la voile pour naviguer dans les 
meilleures conditions. Sa vitesse dépend bien sûr de la force du vent ; elle peut 
atteindre deux noeuds par un vent de quinze noeuds. Les experts arrivent à des 
vitesses de l'ordre de vingt noeuds en surfing sur les lames. En fait, bien qu'il 
paraisse assez simple d'évoluer sur cet engin, il faut faire preuve d’une belle téna- 
cité pour obtenir des résultats probants : les premières leçons se passent en effet 
plus souvent dans l’eau que sur la planche ! 


Le vent est le seul “moteur” de l'embarcation. Et les progrès du planchiste vont 
dépendre en partie de la parfaite connaissance de cet élément. Certains wind-surf 
sont même équipés d'un compas. Les marins souriront, les néophytes apprécient 
! Cet accessoire fort utile permet de naviguer dans les meilleures conditions, de 
régler au plus près sa position ou celle de la voile. 


UN MATERIEL SIMPLE 


La planche du wind-surf est généralement réalisée en PVC à base de polyurétha- 
ne. Les plus élaborées d'entre elles sont rotomoulées. Elle mesure 3,65 m de long 
pour une largeur de l'ordre de 65 cm ; son tirant d’eau, dérive comprise, est de 60 
cm. Parfois, cette dernière est escamotable ; détail particulièrement important, car 
ce procédé permet, d'une simple pression du pied, de la faire basculer rapidement. 


sous la planche en cas d'arrivée en catastrophe sur une plage ou sur des rochers 
à fleur d’eau. La planche est surmontée d'un mât en fibre de verre, articulé sur un 
pied de mât généralement en ABS. D'une taille avoisinant 4,20 m, ce mât soutient 
une voile multicolore de nylon dont la surface ne peut excéder 5,20 m2. Elle s’orien- 
te dans tous les sens et son contact avec la mer immobilise immédiatement l'em- 
barcation : elle joue alors le rôle d'ancre flottante. Suivant sa qualité, un wind-surf 
pèse avec son gréement entre 20 et 30 kg. 


Considéré à l’origine comme un loisir à la mode, le wind-surf a acquis de par son 
succès populaire ses lettres de noblesse. La Fédération Française de Voile a enco- 
re certaines difficultés à recenser le nombre exact de pratiquants. Pour beaucoup 
de planchistes, le wind-surf est un moyen de découvrirla mer ; cette nouvelle pas- 
sion amène du monde à la voile et renouvelle sa clientèle potentielle. 


PARCOURS OLYMPIQUE ET FREE-STYLE 


Parmi les diverses spécialités du wind-surf, parcours olympique et freestyle sont 
les plus réputés. Bien sûr, les raids attirent les planchistes, mais ceux-qui-tentent 
l'aventure sont encore peu nombreux. 


Les wind-surfers semblent de plus en plus s'intéresseraux,slaloms, parallèles ou 
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WASP (LA GUEPE) 


VERITABLE NOM : Janet van Dyne 
PROFESSION : Aventurière, styliste, ren- 
tière 

IDENTITE : Publiquement connue 
STATUT LEGAL : Citoyenne américaine 
sans casier judiciaire 

AUTRES NOMS : Aucun 

LIEU DE NAISSANCE : Creskill, New 
Jersey 

SITUATION DE FAMILLE : Divorcée 
PARENTS CONNUS : Vernon van Dyne 
(père, décédé), Henry Pym (ex-mari) 
GROUPE D'APPARTENANCE : Les 
Vengeurs de la Côte Est, ex-partenaire 
d'Henry Pym 

BASE D'OPERATIONS : New York et sa 
région. En service actif avec les 
Vengeurs, la Guêpe habite leur manoir. 
Sinon, elle a un appartement à Manhattan 
et une propriété à Cresskill dans le New 
Jersey. 

PREMIERE APPARITION : TALES TO 
ASTONISH 44 

ORIGINES : Janet van Dyne est la fille du 
célèbre savant Vernon van Dyne. 
Accompagnée de Janet, Vernon van 
Dyne rendit un jour visite au biochimiste 
Henry Pym pour lui proposer de s'asso- 
cier avec lui sur un projet d'utilisation de 
rayons gamma pour détecter des formes 
de vie extraterrestres. Pym déclina l'offre 
mais il fascina Janet et fut lui-même 
impressionné par la ressemblance de la 
jeune femme avec Maria, son épouse 
décédée. Van Dyne s’obstina dans son 
projet et quelques jours plus tard, il 
projeta une rafale vers une planète 
habitée par les Kosmosiens, une race 
intelligente non-humanoïde. Pilai, un cri- 
minel kosmosien en cavale, profita de la 
rafale pour se téléporter sur la Terre. Il 
tua van Dyne pour ne pas laisser de 
témoins. En découvrant le corps sans vie 
de son père, Janet appela Pym. 

A l'insu de Janet, Pym vint mener l'en- 
quête dans son costume d'Homme- 
Fourmi. Mais devant la détermination de 
la jeune femme à venger son père et à 
combattre les criminels, Pym finit par lui 
révéler son identité secrète. Il lui proposa 
alors de la transformer en super-héroïne 
et de devenir sa partenaire. 

En s'inspirant de ses dernières décou- 
vertes sur la structure cellulaire des 
guêpes, Pym implanta au niveau des 
omoplates et des tempes de Janet des 
cellules semblables à celles des ailes et 
des antennes des guêpes. Il lui apprit à 
utiliser les particules sub-atomiques dont 
lui-même se servait pour réduire sa taille. 
Bientôt Janet fut capable de se transfor- 
mer en guëpe, avec des ailes pour voler 
et des antennes pour entrer en contact 
avec les autres insectes. Vêtue d'un 
costume dessiné par Pym, elle retrouva 
et battit le Kosmosien. 

L'Homme-Fourmi et la Guêpe aidèrent 
ensuite Thor et Iron Man à capturer Hulk, 
victime d'une machination de Loki. 
L'aventure terminée, Pym proposa à ses 
partenaires de former une équipe qui prit 
le nom de Vengeurs, sur la suggestion de 
la Guêpe. Pym mit alors au point une 
série de capsules contenant des parti- 
cules sub-atomiques que lui et la Guêpe 


avaleraient pour changer de taille à volonté. Mais craignant 
que ces transformations ne finissent par leur être fatales, Pym 
décida de renoncer à sa carrière de justicier et Janet l'imita. 
Un peu plus tard, la Guêpe fut capturée par Attuma, puis par 
le Collecteur, et pour aider les Vengeurs à la libérer, Pym 
utilisa de nouveau ses pouvoirs. Vêtu d'un nouveau costume, 
il prit le pseudonyme de Goliath. Après cette aventure, le 
couple réintégra l'équipe des Vengeurs. Quelques mois plus 
tard, Janet fêta ses vingt-trois ans et hérita de l'immense 
fortune de son père. 

Depuis plusieurs années, Pym était amoureux de Janet van 
Dyne sans oser le lui dire. Un jour où il travaillait dans son 
laboratoire, il fit tomber accidentellement des flacons conte- 
nant des gaz inconnus qui modifièrent sa personnalité. Pym 
prit l'identité du Pourpoint Jaune, prétendit avoir tué Pym et 
kidnappa Janet pour la demander en mariage. Réalisant que 
le Pourpoint Jaune était en fait Henry, Janet joua le jeu pour 
ne pas aggraver son désordre psychologique. Pym et van 
Dyne se marièrent mais aussitôt après, les Vengeurs furent 
attaqués par le Cirque du Crime et en voyant Janet en danger, 
Pym retrouva sa vraie personnalité. Bien que Pym se fût marié 
sous un faux nom, l'union du couple était tout à fait légale et 
ni l'un ni l'autre ne souhaita l'annuler. 

Janet van Dyne-Pym se lança dans une carrière de styliste 
tout en continuant à combattre ardemment les criminels. Pym, 
par contre, ne trouvait plus grand intérêt à ses activités de jus- 
ticier. | sombra peu à peu dans la dépression et se considéra 
comme un savant raté. Ce sentiment était exacerbé par la 
réussite professionnelle de sa femme et par le fait que c'était 
elle qui les faisait vivre grâce à son immense fortune. Frustré, 
Pym multiplia les agressions verbales contre sa femme. La 
situation finit de se détériorer quand Pym construisit un robot 
qu'il comptait lancer contre les Vengeurs et vaincre pour 
passer pour un héros aux yeux du groupe. Son stratagème 
découvert, il fut expulsé du groupe et Janet demanda le 
divorce. Après une brève aventure avec Tony Stark, Janet fut 
la compagne du Paladin. 

Récemment, la Guêpe a eu l'occasion de diriger les 
Vengeurs. Sa présidence a été marquée par de nombreux 
événements importants, comme la création d'une équipe sur 
la Côte Ouest, l'incorporation du Prince des Mers dans l'équi- 
pe de la Côte Est, l'établissement d'une nouvelle base aérien- 


ne sur l'Hydrobase. La Guêpe a également dirigé la plus ter- 
rible aventure des Vengeurs à ce jour : l'attaque de leur 
manoir par le baron Zemo. 

TAILLE :1,62m YEUX : Bleus 

POIDS : 49 kg CHEVEUX : Auburn 

DEGRE DE FORCE : Dans sa taille habituelle, la Guêpe 
possède la force normale d'une femme de son âge, de sa 
taille et de sa constitution qui pratique un exercice physique 
modéré. Plus elle est petite, plus sa force augmente : quand 
elle mesure 30 cm, elle peut plier en deux une barre d'acier de 
5 cm d'épaisseur 

POUVOIRS : La Guëêpe a le pouvoir de se changer en insecte 
du même nom et d'environ un centimètre de long. Cette force 
lui est conférée par les particules sub-atomiques de Pym dont 
la source demeure à ce jour inconnue. Pour réduire sa taille, 
la Guêpe doit s'exposer à des gaz dans lesquels les particules 
de Pym sont en suspension ou les absorber sous forme de 
capsules. Les particules agissent sur les impulsions élec- 
triques de son cerveau pour créer un champ réducteur qu'elle 
active à volonté. Des expositions répétées à ces particules ont 
permis à la Guêpe de rétrécir spontanément. On ignore 
combien de temps elle peut garder sa taille réduite. Quand la 
Guëpe rapetissse, sa masse n'est pas comprimée mais trans- 
férée dans une dimension extraphysique dont elle revient 
ensuite. 

La Guêpe n'a plus d'antennes, les cellules que Pym lui avait 
implantées sur les tempes au début de sa carrière étant 
mortes. Par contre, les cellules de ses omoplates se sont mul- 
tipliées, ce qui lui permet de garder et d'agrandir ses ailes 
quand elle augmente sa taille. La Guêpe peut voler à la 
vitesse de 60 km/h pendant environ une heure et exécuter en 
vol les mêmes manœuvres que l'insecte du même nom. 
AUTRES FACULTES : La Guëêpe est une athlète de haut 
niveau et une experte en sports de combat. 

ARMES : La Guëêpe porte un dard à chaque poignet. A l'origi- 
ne, ces dards fonctionnaient à l'air comprimé et lançaient de 
petites aiguilles. Ils utilisent maintenant une énergie bioélec- 
trique qui agit sur une série de transformateurs de fréquence 
neuronique pour changer le champ d'énergie du système 
nerveux en rafale “piquante” à haute fréquence. Les dards 
peuvent infliger une seule rafale ou une série de chocs. 

Les vêtements et les bijoux de la Guêpe changent de taille 
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WATCHERS 
(LES GARDIENS) 


Les Gardiens appartiennent à une 
race extraterrestre très ancienne et 
extrêmement puissante qui, depuis 
la nuit des temps, observe passive- 
ment l'univers. Leur patrie est une 
planète sans nom d'un système 
sdaire inconnu dans une autre 
galaxie que la Voie Lactée. Cette 
planète est couverte d'une végéta- 
tion luxuriante et ne porte pas trace 
d'habitation car aucun des 
Gardiens n'y vit plus, chacun ayant 
élu domicile dans le système 
solaire qu'il a choisi d'observer. Au 
cours des rares occasions où les 
Gardiens se réunissent chez eux, 
ils utilisent leur technologie 
avancée pour bâtir des abris provi- 
soires qu'ils démolissent en repar- 
tant. Les Gardiens étant éparpillés 
partout dans l'univers, il est impos- 
sible d'évaluer leur nombre. 

Les Gardiens possèdent de vastes 
pouvoirs mentaux et physiques. Ils 
manipulent l'énergie, sont télé- 
pathes et capables aussi bien de 
sonder l'âme de toutes les formes 
de vie intelligentes que de projeter 
leurs pensées dans n'importe quel 
cerveau. |ls peuvent aussi modifier 
leur apparence à volonté. De toute 
évidence, cette aptitude est psio- 
nique et non physique comme chez 
les Skrulls. Les Gardiens peuvent 
se changer en énergie pour se télé- 
porter à travers l'espace à une 
vitesse supérieure à celle de la 
lumière. lls peuvent aussi manipu- 
ler psioniquement l'énergie du 
spectre électromagnétique. Les 
limites de ce pouvoir ne sont pas 
connues : il égale sans doute celui 
d'Odin ou de Zeus. Les Gardiens 
sont apparemment immortels (bien 
qu'ils présentent différents degrés 
de vieillissement), car ils ont 
décuplé leur force vitale avec des 
rayons delta. A priori, il n'existe pas 
de sexe mâle ou femelle chez les 
Gardiens. Pourtant, ils se reprodui- 
sent sexuellement et ont des rela- 
tions familiales rudimentaires. 

Les Gardiens ont décidé d'observer 
l'univers il y a très longtemps après 
une expérience qui s'est terminée 
en tragédie. Quand ils ont atteint 
l'immortalité virtuelle et maîtrisé 
certaines disciplines comme l'art de 
se changer en énergie pour 
voyager dans l'hyperespace, leur 
Grand Conseil a organisé un débat 
pour savoir s'ils devaient partager 
cette technologie avec des civilisa- 
tions moins avancées. Un Gardien 
nommé lkor décréta qu'il était de 


leur devoir d'aider d'autres races, mais le chef du 
Conseil, Emnu, rétorqua que les Gardiens ne devaient 
rien à des races inférieures. Ce fut le fils d’Ikor, Uatu, 
qui fit pencher la décision en faveur de son père. Uatu 
et trois autres Gardiens quittèrent leur patrie pour s'ar- 
rêter sur la première planète abritant une forme de vie 
intelligente : Prosilicus. Pendant plusieurs mois, les 
Gardiens apprirent aux Prosiliciens à se servir de 
l'énergie atomique. Leur mission accomplie, ils repar- 
tirent. 

Les Prosiliciens développèrent des armes nucléaires 
qu'ils utilisèrent pour faire la guerre. Prosilicus fut 
mise à sac et ses habitants exterminés. Des années 
plus tard, les Gardiens revinrent sur Prosilicus et 
découvrirent avec horreur le lourd bilan du conflit 
nucléaire. ls décidèrent alors de ne plus intervenir 
dans les affaires des autres races et rédigèrent un 
code de non-ingérence et d'observation passive. Ce 
code est si strict qu'il ne permet même pas à un 
Gardien de porter secours à un membre d'une autre 
race qui mourrait à ses pieds. 

Peu après, les Gardiens ont quitté leur planète pour 
se répartir dans les galaxies. Chaque Gardien a choisi 
comme point de chute un système solaire habité par 
une forme de vie évoluée. Avides de connaissance, 
les Gardiens observent l'univers et enregistrent men- 
talement tout ce qu'ils voient pour en faire bénéficier 
leurs congénères. 

Le premier Gardien rencontré par les Terriens fut 
Uatu, chargé d'observer notre système solaire. On 
ignore depuis combien de temps Uatu observe la 
Terre mais on pense que sa présence est antérieure 
à l'avènement de l'humanité. Uatu habite la Ville 


Bleue, une base lunaire abandonnée par les Krees il 
y a plusieurs millions d'années. Il est apparu aux 
Fantastiques quand ils se sont rendus dans la zone 
bleue de la lune où vivent les Inhumains. Le Gardien 
a compromis son vœu de non-ingérence en permet- 
tant aux Terriens de se souvenir de son existence. 
Depuis cette rencontre, Uatu a continué à trahir son 
serment. S'étant pris de sympathie pour les 
Fantastiques, il s'est mis à les avertir des dangers qui 
menaçaient leur planète, puis à les protéger, notam- 
ment contre Galactus. Poursuivi en justice par ses 
pairs, Uatu a expliqué qu'il s'était senti concerné par 
les actions et les émotions dont il était le témoin. 
Après son procès, il continua à porter secours aux 
Fantastiques et finit de tomber en disgrâce en se 
battant contre le guerrier kree du nom de Captain 
Mar-Vell. De nouveau jugé, Uatu promit de ne plus 
transgresser la loi de non-ingérence. Il a tenu parole 
depuis, mais cela ne l'a pas empêché de signaler sa 
présence dans certaines situations graves, ce qui n'a 
pas manqué de modifier l'issue des événements. 
Récemment, Uatu a étendu le champ de ses obser- 
vations en s'intéressant à des réalités parallèles. 

A part Uatu, les autres Gardiens connus sont Ecce, 
qui a assisté à -l'incubation et à la naissance de 
Galactus mais n'a rien fait pour détruire le futur dévo- 
reur de planètes ; Ikor, le Gardien qui a proposé l'ex- 
périence Prosilicus et a rédigé le code de morale pour 
faire amende honorable ; Emnu, actuellement autorité 
suprême en matière de violations du serment ; et enfin 
Aron, un jeune Gardien qui n'est pas encore affecté à 
un système solaire. 


PREMIERE APPARITION : (Uatu) FANTASTIC 
FOUR 13 ; (Les Gardiens) TALES OF SUSPENSE 53 


WATSON-PARKER, MARY JANE 


VERITABLE NOM : Mary Jane Watson- 
Parker 

PROFESSION : Ex-danseuse, actuelle- 
ment mannequin et actrice 

IDENTITE : Publiquement connue 
STATUT LEGAL : Citoyenne américaine 
sans casier judiciaire 

AUTRES NOMS : MJ 

SITUATION DE FAMILLE : Mariée 
PARENTS CONNUS : Philip Watson 
(père), Madeline Watson (mère, 
décédée), Spencer Watson (oncle), Anna 
May Watson (tante), Martha (tante), 
Gayle Watson-Bymes (sœur), Timothy 
Bymes (ex-beau-frère), Tommy Byrnes, 
Kevin Bymes (neveux), Frank Brown 
(cousin de sa mère), Peter Parker (mari) 
GROUPE D'APPARTENANCE : Aucun 
BASE D'OPERATIONS : New York 
PREMIERE APPARITION : (mention- 
née) AMAZING SPIDER-MAN 15 ; (pre- 
mière apparition véritable) AMAZING 
SPIDER-MAN 25 

ORIGINES : Mary Jane Watson-Parker 
est la fille de Philip et Madeline Watson. 
A cause des mutations successives de 
son père, un professeur d'université, 
Mary Jane s'est forgé une personnalité 
gaie et extravertie pour se faire des amis 
partout. Sa bonne humeur était aussi un 
moyen d'échapper à la mésentente fami- 
liale due à l'alcoolisme de son père. Sa 
mère finit par quitter le domicile conjugal 
en emmenant Mary Jane et sa sœur 
Gayle et elle alla habiter chez Frank 
Brown, un cousin. Au lycée, Gayle prit 
des cours de danse tandis que Mary 
Jane faisait du théâtre, espérant devenir 
actrice un jour. À la fin de ses études 
secondaires, Gayle abandonna la danse 
pour épouser son petit ami, Timothy 
Byrnes. 

Mary Jane avait une affection particulière 
pour sa tante, Anna Watson, qui lui pré- 
senta sa voisine et amie, May Parker. 
Mary Jane a aperçu Peter pour la pre- 
mière fois alors qu'elle avait douze ou 
treize ans et elle a découvert qu'il était 
l'Araignée la nuit où un cambrioleur s'est 
introduit chez May Parker et a tué son 
mari, Ben. De la fenêtre de chez sa tante, 
Mary Jane a vu Peter entrer dans la 
maison et l'Araignée en ressortir. 
Bouleversée, elle a gardé sa découverte 
pour elle. 

Persuadées que Mary Jane et Peter étaient faits l'un pour l'autre, May Parker et Anna Watson voulurent arranger une ren- 
contre entre les deux jeunes gens. Mais Peter avait une vie sentimentale suffisamment compliquée entre Betty Grant et Liz 
Allan. Quant à Mary Jane, elle était trop embarrassée par le secret qu'elle avait découvert pour envisager de se lier avec 
Peter. Après avoir rompu avec Betty et Liz, Peter tomba amoureux de Gwen Stacy, qu'il avait rencontrée à l'Empire State 
University. 

Entre-temps, Gayle et Timothy avaient eu un fils. Quand Gayle tomba de nouveau enceinte, Timothy la quitta, incapable de 
faire face à ses responsabilités de père de famille. Peu après, Madeline tomba malade et Mary Jane renonça au théâtre 
pour travailler et subvenir aux besoins de sa famille. Madeline mourut quelque temps plus tard. Terriblement perturbée, 
Mary Jane quitta la maison familiale pour s'installer dans un appartement de Manhattan, se promettant de ne pas sacrifier 
sa vie comme l'avaient fait sa mère et sa sœur. 

Un dimanche où Mary Jane se trouvait chez sa tante, Anna Watson invita May Parker et son neveu à diner. Peter fut immé- 
diatement subjugué par la beauté de Mary Jane. Ils se revirent et Peter la présenta à ses amis. Mais Gwen fit une terrible 
crise de jalousie et Peter finit par renoncer à Mary Jane pour se consacrer à Gwen. Mary Jane flirta alors avec Harry 
Osborn. 

Peu de temps après, Norman Osbom -le père de Harry- tua Gwen Stacy pour se venger de l'Araignée. Inconsolable, Peter 


trouva du réconfort dans l'amitié de 
Mary Jane. Quand Harry Osborn, 
devenu fou après la mort de son père, 
faillit tuer Mary Jane, Peter réalisa à 
quel point il tenait à elle et au retour 
d'un voyage en Europe, il la demanda 
une première fois en mariage. Mary 
Jane refusa et, irritée par la double vie 
de Peter, elle se consola dans les bras 
de Flash Thompson. Quand MJ et 
Peter se réconcilièrent, Peter lui offrit 
un diamant qu'elle lui rendit en décla- 
rant vouloir rester libre. 

Peter et Mary Jane restèrent amis 
mais la jeune femme était lasse de 
s'inquiéter pour lui. Elle partit rejoindre 
sa tante en Floride dans l'espoir d'ou- 
blier Peter. 

En son absence, Peter eut d'autres 
histoires d'amour dont une avec la 
Chatte Noire. De retour à New York, 
Mary Jane trouva du travail comme 
mannequin. Un jour où elle rendait 
visite à Peter, il fut attaqué par le 
Puma. Mary Jane avoua alors à Peter 
qu’elle savait qu'il était l'Araignée mais 
sur ces entrefaites, la Chatte Noire fit 
irruption dans l'appartement et Mary 
Jane s'en alla en larmes. 

Avec le temps, Peter et Mary Jane réa- 
lisèrent qu'ils se voilaient la face sur 
les sentiments qu'ils éprouvaient l'un 
pour l'autre et quand Peter la demanda 
une nouvelle fois en mariage, Mary 
Jane finit par accepter. Le couple se 
maria et partit en voyage de noces en 
France avant de s'installer dans un 
luxueux appartement qu'ils purent s’of- 
frir grâce aux nombreux contrats de 
Mary Jane. Mais un milliardaire du 
nom de Jonathan Caesar kidnappa la 
jeune femme. Arrêté, il se servit de ses 
relations pour faire expulser le couple 
de l'immeuble et pour briser la carrière 
de Mary Jane. A court de ressources, 
Peter et Mary Jane vécurent un certain 
temps chez May Parker. 

Ils habitèrent ensuite un immeuble de 
Soho appartenant à Harry Osbom. 
Mais les choses se gâtèrent entre 
Harry, alias le Bouffon Vert, et Peter. 
Harry mourut lors d'un accident, et Liz, 
sa femme, souhaita vendre l'im- 
meuble, provoquant ainsi le départ du 
couple. Mais grâce aux revenus de 
Mary Jane, qui jouait dans une série 
télévisée à succès, les Parker ont enfin 
pu s'installer dans un logement à eux !. 
TAILLE : 1,73m 

POIDS : 54 kg 

YEUX : Verts 

CHEVEUX : Roux 

DEGRE DE FORCE : Mary Jane 
Watson-Parker possède la force 
normale d'une femme de son âge, de 
sa taille et de sa constitution qui pra- 
tique régulièrement un exercice phy- 
sique modéré. 

POUVOIRS : Aucun 

AUTRES FACULTES: Mary Jane 
Watson-Parker est actrice, danseuse 
et mannequin. 


BUY" jm 
its Visé “cé ei ds 


Qui est le véritable Araignée ? 
Peter Parker... ou Ben Reilly ? 
Des éléments de réponse dans 


“FRÈRES ENNEMIS”, 

le magnifique RCM de mai 
réalisé par J.M. DeMatteis, 
J. Romita Jr et K. Janson ! 


| d’espoir : 
“Univers X”, 
un récit émouvant 
signé 

Lobdell / Kavanagh  ! 

au scénario 
et Pacheco / Smith 

au dessin. 
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